
Chimie 



Qu’est-ce qu’un dosage ?

Échantillon contenant plusieurs  
espèces chimiques dont 

l’espèce chimique qui nous intéresse

DOSAGE
masse, quantité de matière, concentration
de cette espèce chimique dans l’échantillon.



Les dosages à maîtriser

Dosages par étalonnage

Dosages par titrage direct

Échantillon contenant plusieurs  
espèces chimiques dont 

l’espèce chimique qui nous intéresse



Dosages par étalonnage

Illustrons les connaissances et les compétences à maîtriser en
s’inspirant de l’exercice III : EN CAS D’EXPOSITION AU SOLEIL

Bac S septembre 2016 Métropole

Dans cet exercice, on étudie une crème solaire contenant un filtre solaire pour nous protéger de certains UV.



Dosages par étalonnage
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EXERCICE III - EN CAS D’EXPOSITION AU SOLEIL (5 points) 

 
Le Soleil est essentiel à la vie, cependant certaines précautions s’imposent lors d’une exposition. En effet 
une exposition répétée et excessive aux rayons ultraviolets (UV) du Soleil peut provoquer des brûlures 
(coup de soleil), endommager la peau et augmenter le risque de cancer. 
Il est donc recommandé de porter des vêtements protecteurs et d’utiliser une crème solaire. 
Dans le cas où la protection n’a pas été suffisante, il existe des produits pour soulager les brûlures. 
 
Données : 
Masses molaires atomiques : 
M(H) = 1,0 g.mol-1 ; M(C) = 12,0 g.mol-1 ; M(N) = 14,0 g.mol-1 ; M(O) = 16,0 g.mol-1. 
 
1. Une crème pour soulager 
Un coup de soleil ou érythème solaire est une brûlure superficielle de la peau liée à une protection 
insuffisante lors d’une exposition au Soleil. 
La benzocaïne (4-aminobenzoate d'éthyle), de masse moléculaire 165 g.mol-1, est le principe actif d’un 
médicament pouvant soulager la douleur consécutive à cette brûlure. Elle peut être synthétisée avec un 
rendement de l’ordre de 60 % à partir de l'acide 4-aminobenzoïque en présence d’un faible ajout d’un 
catalyseur : l’acide sulfurique. L’équation de la réaction est la suivante : 

 
 
1.1. Justifier à partir de sa formule topologique que l’acide 4-aminobenzoïque appartient à la famille des 
acides aminés 
1.2. Estimer la masse d’acide 4-aminobenzoïque minimale pour former 1,0 g de benzocaïne. 
1.3. Préciser, en justifiant, si le rendement de la synthèse serait modifié par ajout d’une plus grande 
quantité d’acide sulfurique. 
 
2. Une crème pour se protéger des coups de soleil 
 

! Composition de la crème solaire étudiée : 
Filtre solaire contenant du butyl-méthoxydibenzoylméthane. 
Formulation à 3% (pourcentage massique en principe actif : 3,0 g de butyl-méthoxydibenzoylméthane 
pour 100 g de produit). 
 

! Données concernant le butyl-méthoxydibenzoylméthane : 

 

1. Expliquer les différentes étapes pour obtenir la courbe de la figure 2.
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! Composition de la crème solaire étudiée : 
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! Données concernant le butyl-méthoxydibenzoylméthane : 

 



Dosages par étalonnage
1. Expliquer les différentes étapes pour obtenir la courbe de la figure 2.

Réponse à la question

1. Préparer les solu-ons étalons de concentra-on C
connue en principe ac-f.

Dans les mêmes condi-ons, mesurer à l’aide d’un
spectrophotomètre UV-visible réglé sur l = 360 nm
l’absorbance A de ces solu-ons.

Tracer la droite d’étalonnage A = f(C) de la figure 2.

Remarque : on n’oublie pas si on devait effectuer les
mesures au laboratoire de faire le blanc, de travailler
avec le même modèle de cuve, de travailler avec des
solutions suffisamment diluées et à température
constante.



Dosages par étalonnage

2. Il est indiqué sur le flacon de la crème solaire qu’au-delà de 9 mois après l’ouverture, la crème 
solaire n’est plus assez efficace. Vérifier cette affirmation.
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! Données concernant le butyl-méthoxydibenzoylméthane : 

 

! Absorbances de solutions réalisées avec la crème solaire étudiée : 
On mesure l’absorbance de solutions réalisées avec 0,2 g de crème solaire dissoute dans 1 L de solution 
de méthanol : 

- crème solaire à l’ouverture : A = 0,52 ; 
- crème solaire ouverte depuis 3 mois : A = 0,52 ; 
- crème solaire ouverte depuis 6 mois : A = 0,51 ; 
- crème solaire ouverte depuis 9 mois : A = 0,43 ; 
- crème solaire ouverte depuis 12 mois : A = 0,35 ; 
- crème solaire ouverte depuis 15 mois : A = 0,25. 

On considère que l’absorption des espèces chimiques autres que le butyl-méthoxydibenzoylméthane est 
négligeable. 
 

! Les différents types de rayonnements UV :  
 
Les trois types de rayonnements ultraviolets sont les suivants : 

- les UV-a, dont la longueur d’onde est relativement 
grande, entre 315 nm et 400 nm ; 

- les UV-b, de longueur d’onde intermédiaire entre 280 nm 
et 315 nm ; 

- les UV-c, de courte longueur d’onde entre 100 nm et 
280 nm. 

 
Ces rayonnements UV sont plus ou moins absorbés par la 
couche d’ozone et l’atmosphère terrestre comme le montre la 
figure 3. 
 
 
 
 
 
 
 
 
On considérera que la crème reste efficace tant que le pourcentage massique en principe actif est 
supérieur à 2,5%, quelle que soit la longueur d’onde de la radiation absorbée. 
 
 
Travail à réaliser 

• Présenter un bilan des performances de la crème solaire étudiée concernant : 
- sa capacité à protéger des différents types de rayonnements UV ; 
- sa durée de conservation après la première ouverture (on pourra étudier en particulier l’évolution 

du pourcentage massique en principe actif au cours du temps). 
• Proposer des pistes afin d’améliorer les performances de la crème solaire étudiée. 

On mesure l’absorbance de solutions réalisées avec 0,20 g de crème solaire dissoute dans 1,0 L de 
solution de méthanol :

- l’absorbance de la crème à l’ouverture vaut 0,52
- l’absorbance de la crème ouverte depuis 9 mois vaut 0,43

Le laboratoire considère qu’une quantité de matière en butyl-méthoxydibenzoylméthane inférieure à 
1,5.10-5 mol dans 0,20 g de crème solaire n’est plus suffisante pour se protéger des UV.
Masse molaire du butyl-méthoxydibenzoylméthane : M = 310 g.mol-1



Dosages par étalonnage



Dosages par étalonnage
2. Il est indiqué sur le flacon de la crème qu’au-delà de 9 mois après l’ouverture, la crème solaire n’est 
plus assez efficace. Vérifier cette affirmation.

Réponse à la question

2. Au bout de 9 mois après l’ouverture, l’absorbance mesurée pour l’échan8llon de 0,20 g de crème dissous
dans 1,0 L de méthanol vaut A = 0,43 ce qui correspond d’après la courbe d’étalonnage à une concentra8on
massique en ac8f Cm = 0,0050 g.L-1 or C= "#

$ donc C= %,%%'%
()% = 1,6.10.' mol. L.). Dans 0,20 g de crème, la

quan8té de ma8ère en principe ac8f restante vaut donc n = 1,6.10.'mol, valeur légèrement supérieure à
1,5.10.' mol. Au bout de 9 mois après l’ouverture, la crème solaire est donc bientôt périmée comme indiqué
sur le flacon.
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Remarque : on retrouve bien que A = f(C) est 
une droite passant par l’origine du repère.

Loi de Beer-Lambert :
Si une espèce chimique chimique absorbe dans le visible et/ou dans l’UV, alors l’absorbance de la solution
notée A est proportionnelle à la concentration (molaire ou massique) notée C de l’espèce chimique.

! = # × % avec k une constante

Dosages par étalonnage

D’après cette loi, si on connait A1, C1 et A2 alors par proportionnalité on détermine C2.



Conclusion sur les dosages 
par étalonnage

Vous êtes :

Capable de déterminer une concentra2on inconnue (donc d’en déduire une 
quan2té de ma2ère et une masse) d’une espèce chimique dans un 

échan2llon de ma2ère en exploitant une courbe d’étalonnage. 

Ce=e méthode de dosage est non destruc2ve.



Les dosages à maîtriser

Dosages par étalonnage

Dosages par )trage direct

Échantillon contenant plusieurs  
espèces chimiques dont 

l’espèce chimique qui nous intéresse



Dosages par titrage direct

Illustrons les connaissances et les compétences à maîtriser en
s’inspirant de l’exercice I : DU FROMAGE ET DU BEURRE

Bac S septembre 2017 Métropole

Dans cet exercice, on cherche notamment si le beurre étudié est rance. 



Dosages par titrage direct

3. AQaO\Ve d¶XQ beXUUe 
UQ EHXUUH HVW UDQFH VL OH SRXUFHQWDJH HQ PDVVH G¶DFLGH EXWDQRwTXH TX¶LO FRQWLHQW HVW VXSpULHXU 
RX pJDO j 4 %, F¶HVW-à-GLUH TX¶LO \ D SOXV GH 4 J G¶Dcide butanoïque dans 100 g de beurre. 
 
OQ SHXW WLWUHU O¶DFLGH EXWDQRwTXH FRQWHQX GDQV XQ EHXUUH GH OD IDoRQ VXLYDQWH. DDQV XQ EpFKHU, 
RQ LQWURGXLW 8,0 J GH EHXUUH IRQGX DXTXHO RQ DMRXWH XQ JUDQG YROXPH G¶HDX GLVWLOOpH. OQ DJLWH 
DILQ GH GLVVRXGUH GDQV O¶HDX OD WRWDOLWp GH O¶DFLGH EXWDQRwTXH SUpVHQW GDQV OH EHXUUH. 
DDQV OH EpFKHU, RQ SORQJH OD VRQGH G¶XQ FRQGXFWLPqWUH, SXLV RQ YHUVH, PL SDU PL, XQH 
VROXWLRQ G¶K\GUR[\GH GH VRGLXP (ND+(aq) + HO±(aq)) de concentration C = 4,0 × 10-1 mol.L-1. 
Après chaque ajout de solution titrante, on mesure la conductivité ı de la solution dans le 
bécher. 
 
OQ FRQVLGqUH TXH VHXO O¶DFLGH EXWDQRwTXH UpDJLW DYHF OH UpDFWLI WLWUDQW.  
 
L¶pTXDWLRQ GH OD UpDFWLRQ VXSSRUW GX WLWUDJH HVW OD VXLYDQWH : 

4 8 2 2 4 7 2C H O (aq) + HO (aq)  H O( ) + C H O (aq)� �o l  
La courbe représentant les variations de la conductivité ı en fonction du volume Vb de solution 
G¶K\GUR[\GH GH VRGLXP YHUVp HVW UHSUpVHQWpH VXU OD ILJXUH 1. 
 

 
FLJXUH 1. TLWUDJH GH O¶DFLGH EXWDQRwTXH FRQWHQX GDQV 8,0 J GH EHXUUH SDU XQH VROXWLRQ 

G¶K\GUR[\GH GH VRGLum de concentration molaire égale à 4,0 × 10±1 mol.L-1. 
 

3.1. DpWHUPLQHU OD YDOHXU GH OD TXDQWLWp GH PDWLqUH G¶LRQV K\GUR[\GH YHUVpH j O¶pTXLYDOHQFH. 
 
3.2. Le beurre analysé est-il rance ? 
 
Le candidat est invité à prendre des initiatives et à présenter la dpPaUche VXiYie PrPe Vi elle Q¶a 
pas abouti. 
La démarche suivie est évaluée et nécessite donc d'être correctement présentée. 

3. AQaO\Ve d¶XQ beXUUe 
UQ EHXUUH HVW UDQFH VL OH SRXUFHQWDJH HQ PDVVH G¶DFLGH EXWDQRwTXH TX¶LO FRQWLHQW HVW VXSpULHXU 
RX pJDO j 4 %, F¶HVW-à-GLUH TX¶LO \ D SOXV GH 4 J G¶Dcide butanoïque dans 100 g de beurre. 
 
OQ SHXW WLWUHU O¶DFLGH EXWDQRwTXH FRQWHQX GDQV XQ EHXUUH GH OD IDoRQ VXLYDQWH. DDQV XQ EpFKHU, 
RQ LQWURGXLW 8,0 J GH EHXUUH IRQGX DXTXHO RQ DMRXWH XQ JUDQG YROXPH G¶HDX GLVWLOOpH. OQ DJLWH 
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DDQV OH EpFKHU, RQ SORQJH OD VRQGH G¶XQ FRQGXFWLPqWUH, SXLV RQ YHUVH, PL SDU PL, XQH 
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OQ FRQVLGqUH TXH VHXO O¶DFLGH EXWDQRwTXH UpDJLW DYHF OH UpDFWLI WLWUDQW.  
 
L¶pTXDWLRQ GH OD UpDFWLRQ VXSSRUW GX WLWUDJH HVW OD VXLYDQWH : 
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OQ SHXW WLWUHU O¶DFLGH EXWDQRwTXH FRQWHQX GDQV XQ EHXUUH GH OD IDoRQ VXLYDQWH. DDQV XQ EpFKHU, 
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G¶K\GUR[\GH GH VRGLum de concentration molaire égale à 4,0 × 10±1 mol.L-1. 
 

3.1. DpWHUPLQHU OD YDOHXU GH OD TXDQWLWp GH PDWLqUH G¶LRQV K\GUR[\GH YHUVpH j O¶pTXLYDOHQFH. 
 
3.2. Le beurre analysé est-il rance ? 
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4 8 2 2 4 7 2C H O (aq) + HO (aq)  H O( ) + C H O (aq)� �o l  
La courbe représentant les variations de la conductivité ı en fonction du volume Vb de solution 
G¶K\GUR[\GH GH VRGLXP YHUVp HVW UHSUpVHQWpH VXU OD ILJXUH 1. 
 

 
FLJXUH 1. TLWUDJH GH O¶DFLGH EXWDQRwTXH FRQWHQX GDQV 8,0 J GH EHXUUH SDU XQH VROXWLRQ 

G¶K\GUR[\GH GH VRGLum de concentration molaire égale à 4,0 × 10±1 mol.L-1. 
 

3.1. DpWHUPLQHU OD YDOHXU GH OD TXDQWLWp GH PDWLqUH G¶LRQV K\GUR[\GH YHUVpH j O¶pTXLYDOHQFH. 
 
3.2. Le beurre analysé est-il rance ? 
 
Le candidat est invité à prendre des initiatives et à présenter la dpPaUche VXiYie PrPe Vi elle Q¶a 
pas abouti. 
La démarche suivie est évaluée et nécessite donc d'être correctement présentée. 
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Réponse à la question

3. AQaO\Ve d¶XQ beXUUe 
UQ EHXUUH HVW UDQFH VL OH SRXUFHQWDJH HQ PDVVH G¶DFLGH EXWDQRwTXH TX¶LO FRQWLHQW HVW VXSpULHXU 
RX pJDO j 4 %, F¶HVW-à-GLUH TX¶LO \ D SOXV GH 4 J G¶Dcide butanoïque dans 100 g de beurre. 
 
OQ SHXW WLWUHU O¶DFLGH EXWDQRwTXH FRQWHQX GDQV XQ EHXUUH GH OD IDoRQ VXLYDQWH. DDQV XQ EpFKHU, 
RQ LQWURGXLW 8,0 J GH EHXUUH IRQGX DXTXHO RQ DMRXWH XQ JUDQG YROXPH G¶HDX GLVWLOOpH. OQ DJLWH 
DILQ GH GLVVRXGUH GDQV O¶HDX OD WRWDOLWp GH O¶DFLGH EXWDQRwTXH SUpVHQW GDQV OH EHXUUH. 
DDQV OH EpFKHU, RQ SORQJH OD VRQGH G¶XQ FRQGXFWLPqWUH, SXLV RQ YHUVH, PL SDU PL, XQH 
VROXWLRQ G¶K\GUR[\GH GH VRGLXP (ND+(aq) + HO±(aq)) de concentration C = 4,0 × 10-1 mol.L-1. 
Après chaque ajout de solution titrante, on mesure la conductivité ı de la solution dans le 
bécher. 
 
OQ FRQVLGqUH TXH VHXO O¶DFLGH EXWDQRwTXH UpDJLW DYHF OH UpDFWLI WLWUDQW.  
 
L¶pTXDWLRQ GH OD UpDFWLRQ VXSSRUW GX WLWUDJH HVW OD VXLYDQWH : 

4 8 2 2 4 7 2C H O (aq) + HO (aq)  H O( ) + C H O (aq)� �o l  
La courbe représentant les variations de la conductivité ı en fonction du volume Vb de solution 
G¶K\GUR[\GH GH VRGLXP YHUVp HVW UHSUpVHQWpH VXU OD ILJXUH 1. 
 

 
FLJXUH 1. TLWUDJH GH O¶DFLGH EXWDQRwTXH FRQWHQX GDQV 8,0 J GH EHXUUH SDU XQH VROXWLRQ 

G¶K\GUR[\GH GH VRGLum de concentration molaire égale à 4,0 × 10±1 mol.L-1. 
 

3.1. DpWHUPLQHU OD YDOHXU GH OD TXDQWLWp GH PDWLqUH G¶LRQV K\GUR[\GH YHUVpH j O¶pTXLYDOHQFH. 
 
3.2. Le beurre analysé est-il rance ? 
 
Le candidat est invité à prendre des initiatives et à présenter la dpPaUche VXiYie PrPe Vi elle Q¶a 
pas abouti. 
La démarche suivie est évaluée et nécessite donc d'être correctement présentée. 3.1 Lors d’un )trage conduc)métrique, l’équivalence se repère lors d’une rupture de la pente sur la
courbe représentant la conduc)vité en fonc)on du volume de réac)f )trant ajouté. Par lecture
graphique, on trouve un volume de soude ajouté à l’équivalence VbE = 6,5 mL donc la quan)té de
ma)ère d’ions hydroxyde versée à l’équivalence est donnée par la rela)on n"#$,& = C × V+&
soit n"#$,& = 4,0.1001 × 6,5.1004 = 2,6.1004 mol.
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3. AQaO\Ve d¶XQ beXUUe 
UQ EHXUUH HVW UDQFH VL OH SRXUFHQWDJH HQ PDVVH G¶DFLGH EXWDQRwTXH TX¶LO FRQWLHQW HVW VXSpULHXU 
RX pJDO j 4 %, F¶HVW-à-GLUH TX¶LO \ D SOXV GH 4 J G¶Dcide butanoïque dans 100 g de beurre. 
 
OQ SHXW WLWUHU O¶DFLGH EXWDQRwTXH FRQWHQX GDQV XQ EHXUUH GH OD IDoRQ VXLYDQWH. DDQV XQ EpFKHU, 
RQ LQWURGXLW 8,0 J GH EHXUUH IRQGX DXTXHO RQ DMRXWH XQ JUDQG YROXPH G¶HDX GLVWLOOpH. OQ DJLWH 
DILQ GH GLVVRXGUH GDQV O¶HDX OD WRWDOLWp GH O¶DFLGH EXWDQRwTXH SUpVHQW GDQV OH EHXUUH. 
DDQV OH EpFKHU, RQ SORQJH OD VRQGH G¶XQ FRQGXFWLPqWUH, SXLV RQ YHUVH, PL SDU PL, XQH 
VROXWLRQ G¶K\GUR[\GH GH VRGLXP (ND+(aq) + HO±(aq)) de concentration C = 4,0 × 10-1 mol.L-1. 
Après chaque ajout de solution titrante, on mesure la conductivité ı de la solution dans le 
bécher. 
 
OQ FRQVLGqUH TXH VHXO O¶DFLGH EXWDQRwTXH UpDJLW DYHF OH UpDFWLI WLWUDQW.  
 
L¶pTXDWLRQ GH OD UpDFWLRQ VXSSRUW GX WLWUDJH HVW OD VXLYDQWH : 

4 8 2 2 4 7 2C H O (aq) + HO (aq)  H O( ) + C H O (aq)� �o l  
La courbe représentant les variations de la conductivité ı en fonction du volume Vb de solution 
G¶K\GUR[\GH GH VRGLXP YHUVp HVW UHSUpVHQWpH VXU OD ILJXUH 1. 
 

 
FLJXUH 1. TLWUDJH GH O¶DFLGH EXWDQRwTXH FRQWHQX GDQV 8,0 J GH EHXUUH SDU XQH VROXWLRQ 

G¶K\GUR[\GH GH VRGLum de concentration molaire égale à 4,0 × 10±1 mol.L-1. 
 

3.1. DpWHUPLQHU OD YDOHXU GH OD TXDQWLWp GH PDWLqUH G¶LRQV K\GUR[\GH YHUVpH j O¶pTXLYDOHQFH. 
 
3.2. Le beurre analysé est-il rance ? 
 
Le candidat est invité à prendre des initiatives et à présenter la dpPaUche VXiYie PrPe Vi elle Q¶a 
pas abouti. 
La démarche suivie est évaluée et nécessite donc d'être correctement présentée. 
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EXERCICE I ± DU FROMAGE ET DU BEURRE (4 points) 

 
L¶aFLGH bXWaQRwTXH HVW O¶XQ GHV FRPSRVpV UHVSRQVabOHV GH O¶RGHXU 
très forte et du goût piquant de certains fromages et beurres 
rances. 
 
CHW H[HUFLFH VH SURSRVH G¶pWXGLHU TXHOTXHV SURSULpWpV GH O¶aFLGH 
butanoïque, sa formation dans les fromages et son titrage dans le 
beurre. 
 
Données :  
¾ O¶aFLGH bXWaQRwTXH C4H8O2 est un acide faible ; le pKa du couple acide / base auquel il 

appartient vaut 4,8 à 25 °C ; 
¾ PaVVH PROaLUH GH O¶aFLGH OaFWLTXH : M1 = 90,0 g.mol-1 ; 
¾ PaVVH PROaLUH GH O¶aFLGH bXWaQRwTXH : M2 = 88,0 g.mol-1 ; 
¾ la conductivité ı G¶XQH VROXWLRQ LRQLTXH SHXW V¶H[SULPHU HQ IRQFWLRQ GH Oa FRQFHQWUaWion 

molaire [Xi] en ions dans la solution et de ses conductivités molaires ioniques λi de chaque 
ion Xi. 

> @i iXV O u¦  
 
1. QXHOTXHV SURSULpWpV dH O¶acLdH bXWaQRwTXH 
1.1. RHSUpVHQWHU Oa IRUPXOH WRSRORJLTXH GH O¶aFLGH bXWaQRwTXH. 
 
1.2. Écrire O¶pTXaWLRQ GH Oa UpaFWLRQ HQWUH O¶aFLGH bXWaQRwTXH HW O¶HaX. 
 
1.3. À 25�C, OH SH G¶XQH VROXWLRQ aTXHXVH G¶aFLGH bXWaQRwTXH GH FRQFHQWUaWLRQ  
3,0×10±2 mol.L-1 vaut 3,2. Cette valeur de pH est-elle en accord avec le caractère « acide 
faible ª aWWULbXp j O¶acide butanoïque ? 
 
1.4. QXHOOH HVSqFH FKLPLTXH GX FRXSOH aFLGH / baVH GH O¶aFLGH bXWaQRwTXH HVW SUpGRPLQaQWH 
dans la solution précédente ? Justifier. 
 
2. La fermentation butyrique dans le fromage 
DaQV OHV IURPaJHV, O¶aFLGH bXWaQRwTXH HVW SURGXLW SaU IHUPHQWaWLRQ GH O¶aFLGH OaFWLTXH GX OaLW HQ 
présence de la bactérie Clostridium tyrobutyricum. 
CHWWH IHUPHQWaWLRQ, GLWH bXW\ULTXH, HVW PRGpOLVpH SaU Oa UpaFWLRQ WRWaOH G¶pTXaWLRQ : 

3 6 3 4 8 2 2 22 C H O (aq)  C H O (aq) + 2 CO (g) + 2 H (g)o  

              acide lactique               acide butanoïque 
Les premiers signes de fermentation butyrique sont généralement visibles après 6 à 10 
VHPaLQHV G¶aIILQaJH. CHOa VH PaQLIHVWH SaU XQ JR�W UaQFH HW, WUqV VRXYHQW SaU XQ JRQIOHPHQW, 
voire un éclatement des fromages. Le phénomène peut conduire à la destruction de toute une 
production. 

D¶apUqV www.agroscope.com  
 
2.1. Justifier le gonflement des fromages lors de la fermentation butyrique. 
 
2.2. Le site www.agroscope.com LQGLTXH SaU aLOOHXUV TXH Oa IHUPHQWaWLRQ GH 2,0 J G¶aFLGH 
lactique conduit à la formaWLRQ G¶HQYLURQ 1 J G¶aFLGH bXWaQRwTXH. VpULILHU TXH FHWWH LQIRUPaWLRQ 
est correcte. 

3. AQaO\Ve d¶XQ beXUUe 
UQ EHXUUH HVW UDQFH VL OH SRXUFHQWDJH HQ PDVVH G¶DFLGH EXWDQRwTXH TX¶LO FRQWLHQW HVW VXSpULHXU 
RX pJDO j 4 %, F¶HVW-à-GLUH TX¶LO \ D SOXV GH 4 J G¶Dcide butanoïque dans 100 g de beurre. 
 
OQ SHXW WLWUHU O¶DFLGH EXWDQRwTXH FRQWHQX GDQV XQ EHXUUH GH OD IDoRQ VXLYDQWH. DDQV XQ EpFKHU, 
RQ LQWURGXLW 8,0 J GH EHXUUH IRQGX DXTXHO RQ DMRXWH XQ JUDQG YROXPH G¶HDX GLVWLOOpH. OQ DJLWH 
DILQ GH GLVVRXGUH GDQV O¶HDX OD WRWDOLWp GH O¶DFLGH EXWDQRwTXH SUpVHQW GDQV OH EHXUUH. 
DDQV OH EpFKHU, RQ SORQJH OD VRQGH G¶XQ FRQGXFWLPqWUH, SXLV RQ YHUVH, PL SDU PL, XQH 
VROXWLRQ G¶K\GUR[\GH GH VRGLXP (ND+(aq) + HO±(aq)) de concentration C = 4,0 × 10-1 mol.L-1. 
Après chaque ajout de solution titrante, on mesure la conductivité ı de la solution dans le 
bécher. 
 
OQ FRQVLGqUH TXH VHXO O¶DFLGH EXWDQRwTXH UpDJLW DYHF OH UpDFWLI WLWUDQW.  
 
L¶pTXDWLRQ GH OD UpDFWLRQ VXSSRUW GX WLWUDJH HVW OD VXLYDQWH : 

4 8 2 2 4 7 2C H O (aq) + HO (aq)  H O( ) + C H O (aq)� �o l  
La courbe représentant les variations de la conductivité ı en fonction du volume Vb de solution 
G¶K\GUR[\GH GH VRGLXP YHUVp HVW UHSUpVHQWpH VXU OD ILJXUH 1. 
 

 
FLJXUH 1. TLWUDJH GH O¶DFLGH EXWDQRwTXH FRQWHQX GDQV 8,0 J GH EHXUUH SDU XQH VROXWLRQ 

G¶K\GUR[\GH GH VRGLum de concentration molaire égale à 4,0 × 10±1 mol.L-1. 
 

3.1. DpWHUPLQHU OD YDOHXU GH OD TXDQWLWp GH PDWLqUH G¶LRQV K\GUR[\GH YHUVpH j O¶pTXLYDOHQFH. 
 
3.2. Le beurre analysé est-il rance ? 
 
Le candidat est invité à prendre des initiatives et à présenter la dpPaUche VXiYie PrPe Vi elle Q¶a 
pas abouti. 
La démarche suivie est évaluée et nécessite donc d'être correctement présentée. 
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Réponse à la question

3. AQaO\Ve d¶XQ beXUUe 
UQ EHXUUH HVW UDQFH VL OH SRXUFHQWDJH HQ PDVVH G¶DFLGH EXWDQRwTXH TX¶LO FRQWLHQW HVW VXSpULHXU 
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bécher. 
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La courbe représentant les variations de la conductivité ı en fonction du volume Vb de solution 
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G¶K\GUR[\GH GH VRGLum de concentration molaire égale à 4,0 × 10±1 mol.L-1. 
 

3.1. DpWHUPLQHU OD YDOHXU GH OD TXDQWLWp GH PDWLqUH G¶LRQV K\GUR[\GH YHUVpH j O¶pTXLYDOHQFH. 
 
3.2. Le beurre analysé est-il rance ? 
 
Le candidat est invité à prendre des initiatives et à présenter la dpPaUche VXiYie PrPe Vi elle Q¶a 
pas abouti. 
La démarche suivie est évaluée et nécessite donc d'être correctement présentée. 

3.2 À l’équivalence, les réactifs ont été introduits dans les proportions stœchiométriques donc d’après la réaction
support on a !"#$%&' = !)*+,-

' donc n/0123 = 2,6.109: mol.
Dans 8,0 g de beurre on a doncm/0123 = n/0123 × M> soitm/0123 = 2,6.109: × 88,0 = 0,23 g.
Ainsi, le pourcentage massique en acide butanoïque de ce beurre vaut B,>:

C,B × 100 = 2,9 %, cette valeur étant
inférieure à 4 %, le beurre étudié n’est pas rance.
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C"H$O& aq + 3 HO+ aq → C"H-O&.+ aq + 3 H/O l

Comme ce&e fois-ci trois équivalents d’ions HO+ vont réagir avec
un équivalent de C"H$O&, à l’équivalence, on a introduit trois fois plus
en quan:té de ma:ère d’ions HO+ que de C"H$O&, on peut donc
écrire :

n234567
1 = n46:,<

3

Titré                             Titrant

Autre exemple pour bien comprendre:

Supplément
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Changement de couleur du 
milieu à l’équivalence

Variation brusque du pH à 
l’équivalence encore appelée  

« saut » de pH

Utilisable ici avec un indicateur 
de fin de réaction

Utilisable ici car la réaction 
support fait varier le pH

Rouge de crésol
(7,0 à 8,8)

La zone de virage

de l’indicateur

doit contenir le pH

à l’équivalence pHE = 8,5
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3. AQaO\Ve d¶XQ beXUUe 
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RX pJDO j 4 %, F¶HVW-à-GLUH TX¶LO \ D SOXV GH 4 J G¶Dcide butanoïque dans 100 g de beurre. 
 
OQ SHXW WLWUHU O¶DFLGH EXWDQRwTXH FRQWHQX GDQV XQ EHXUUH GH OD IDoRQ VXLYDQWH. DDQV XQ EpFKHU, 
RQ LQWURGXLW 8,0 J GH EHXUUH IRQGX DXTXHO RQ DMRXWH XQ JUDQG YROXPH G¶HDX GLVWLOOpH. OQ DJLWH 
DILQ GH GLVVRXGUH GDQV O¶HDX OD WRWDOLWp GH O¶DFLGH EXWDQRwTXH SUpVHQW GDQV OH EHXUUH. 
DDQV OH EpFKHU, RQ SORQJH OD VRQGH G¶XQ FRQGXFWLPqWUH, SXLV RQ YHUVH, PL SDU PL, XQH 
VROXWLRQ G¶K\GUR[\GH GH VRGLXP (ND+(aq) + HO±(aq)) de concentration C = 4,0 × 10-1 mol.L-1. 
Après chaque ajout de solution titrante, on mesure la conductivité ı de la solution dans le 
bécher. 
 
OQ FRQVLGqUH TXH VHXO O¶DFLGH EXWDQRwTXH UpDJLW DYHF OH UpDFWLI WLWUDQW.  
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3.1. DpWHUPLQHU OD YDOHXU GH OD TXDQWLWp GH PDWLqUH G¶LRQV K\GUR[\GH YHUVpH j O¶pTXLYDOHQFH. 
 
3.2. Le beurre analysé est-il rance ? 
 
Le candidat est invité à prendre des initiatives et à présenter la dpPaUche VXiYie PrPe Vi elle Q¶a 
pas abouti. 
La démarche suivie est évaluée et nécessite donc d'être correctement présentée. 

Supplément
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Conclusion sur les dosages 
par titrage direct

Vous êtes :

Capable de déterminer une quantité de matière inconnue (donc d’en 
déduire une concentration et une masse) d’une espèce chimique dans un 

échantillon de matière en utilisant une réaction chimique.

Cette méthode de dosage est destructive.


